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1» Leur courage héroïque dans les combats auxquels ils prirent parf
pendant leur vie militaire.

C'est l'Eglise elle-môme qui nous atteste ce fait qui est
si glorieux à leur mémoire et qui fait tant d'honneur à
ces soldats chrétiens. Car elle nous représente St. Zenon
exerçant la charge de tribun et marchant avec intrépidité
à la tête de cette nombreuse troupe de vaillants guerriers.
Tous déploient un courrge héroïque contre les ennemis
de l'empire, animés qu'ils sont par les paroles et surtout
par les exemples de cet officier qui jouissait d'une brillante
réputation de valeur et de force. Zeno illerum tribimus et
(lux primarius Us suae heroïcœ fortitudinis exemplo prx-
luxU, tum in bcllo contra Imperii Romani ac Reipublicas
hostes^ etc.

Par ce courage héroïque qui les animait tous, sous la con-
duite de leur illustre commandant, nos Saints Martyrs ne
pouvaient manquer de faire connaître le seul vrai Dieu,
que les payens appelaient le Dieu des Chrétiens. En com-
battants! vaillamraentsous les Aigles Romaines,ils étaient
une preuve éclatante que la foi, loin d*émousser le vrai
courage, le ranimait au contraire et le retrempait jusqu'à
le porter au plus haut degré d'héroïsme

; ce qui évidem-
ment ne pouvait tourner qu'à l'honneur de Dieu qui
comptait à son service de si courageux militaires. En
servant si .dèlement des empereurs qui les persécutaient
cruellement, ils faisaient connaître la sainteté de la Reli-
gion chrétienne qui apprenait à ses enfants à allier la
vraie vertu au vrai courage. En combattant en si grand
nombre dans les armées Romaines, ils prouvaient que les

chrétiens étaient les meilleurs soldats de l'Empire et les

plus fermes appuis du trône Impérial. Ils menaient d'ail-

leurs une vie si pure et si chaste au milieu de toute la

corruption des payens et des gens de guerre que leur
sainteté frappait leurs compagnons d'armes et les forçaitde
reconnaître la divinité de la Religion chrétienne. Qu'elle
est belle, s'écriaient les gentils, cette Religion nouvelle!


